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Les étudiants d’école normale participent
activement au programme «2 x 1»

(page 12)

L’association de la communauté et d’une
entreprise permet la réfection d’une petite

école (pages 6-7)

L’intervention auprès des plus petits permet
de construire dès l’enfance et malgré la
pauvreté, un développement de qualité

(pages 8-9)



ment pour «obtenir» légalement un
terrain vierge dans le bidonville. 

Comment oublier ce mot encore
inconnu pour moi: «mañana» qui
veut dire «demain» au Pérou, c’est-à-
dire: bientôt, dans quelque temps.

Impossible d’oublier le trajet quoti-
dien vers ces bureaux où le rêve
n’avait pas place… «qu’elle attende
la gringa!». Je devais passer pour
une rigolote! Et puis un jour enfin le
Ministre (eh oui, en ce temps-là
les ministres entraient par la même
porte que le commun mortel) de -
manda à son assistant qui j’étais et
me convoqua le lendemain pour
me donner officiellement mon «ter-
rain chéri», mon chez moi, mon
havre de paix, ma fourmilière, ma
ruche.
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B ien débuter 2008 est très
important. 

C’est comme si ce passage à la
nouvelle année permettait de renou-
veler le vœu de servir, la  promesse
d’être plus qu’un témoin, la volonté
d’être «pur et dur comme un dia-
mant» et en même temps d’être
capable de se remettre en question,
enfin la force de maintenir vive la
rage de vaincre.

2008, c’est l’année de nos 30 ans
d’existence. Le 1er juillet, nous les
fêterons officiellement.

Mais d’ici là impossible d’occulter les
6 mois qui précédèrent l’inaugura-
tion de « notre Garderie ».

Comment oublier les 178 allers et
retours faits au Ministère du loge-

E D I T O R I A L
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e-mail: ceitani@terra.com.pe

Impossible d’oublier le Colonel
Hernandez, le jour suivant, lorsqu’il
entra dans cet immense bureau
ministériel et me demanda: «Votre
maman n’a pas pu venir ?» Je ne
comprenais pas pourquoi ma ma -
man aurait dû être présente…

C’est maintenant, avec le recul que
je me vois telle que j’étais avec ma
chemise à fleurs et mes mini-tresses,
mon jean usé mais propre… Je ne
représentais sans doute pas l’image
qu’on pouvait se faire d’une jeune
Suissesse pleine de projets.

Impossible d’oublier en Suisse les
membres de Frères de nos Frères et
de Terre des Hommes à Genève qui
promirent le financement des six
premiers mois de fonctionnement de
la garderie si j’arrivais à la construire.

Impossible d’oublier cette émission
radio avec Jeanri Varnel où je ra   -
contais mon désir le plus fervent:
«construire une garderie pour éviter
l’abandon des enfants et les acci-
dents domestiques». Et puis… ces
sous, dons d’amis inconnus qui
crurent en ce rêve… juste pour la
finition des plans de la garderie.

Comment oublier la rencontre avec
Celia, compagne de toujours, puis
de Pepe, mon mari. 

… Impossible d’oublier.

Impossible d’oublier que nos pre-
miers statuts établissaient clairement
que nous ne nous chargerions
pas des enfants abandonnés et
que si cela se passait, nous les
«remettrions» à la police! 

Impossible d’oublier à quel point
j’étais ignorante de tout, et puis tant
mieux… tant mieux.

Commencer 2008 c’est donc regar-
der en arrière, un tout petit moment,
pas du tout pour dire «eh ben, on a
bien travaillé», mais plutôt pour se
demander: ai-je tenu ma parole?
Ai-je su être là à temps? Ai-je su
remédier aux erreurs commises?
Ai-je su dire suffisamment MERCI?

Alors… quelques instants, en silence,
une pensée vole vers vous, chers
amis, pour ces 30 ans que vous avez
permis. 

MERCI !

Christiane Ramseyer, Lima, janvier 2008
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Depuis maintenant 4 ans, grâce à
une convention passée avec le
Ministère de l’éducation, nous for-
mons ces jeunes qui ont vu leur
projet de vie interrompu par une
grossesse précoce.

Nous leur offrons une formation de
courte durée leur permettant de
trouver ensuite un travail.

Avec elles, il s’agit de relever le défi

du changement. Passer d’une vie où
elles sont livrées à elles-mêmes, pour
une vie responsable et dynamique
où la discipline se réapprend en
jouant.

Les familles comme toujours sont
mises à contribution car elles doi-
vent s’occuper des enfants pendant
que les jeunes mères apprennent
leur  profession.

L’année 2008 a démarré sur les chapeaux de roue. Le 3 janvier,
58 jeunes femmes ont commencé à suivre les cours pour devenir auxiliaires
d’écoles enfantines.

COURS DE FORMATION
POUR MÈRES ADOLESCENTES
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SAMEDIS POUR PAPAS

Qui aurait dit, il y a 30 ans, que nous aurions un jour un espace pour
les papas… 

Il y a 30 ans, les hommes abandon-
naient leurs enfants. Nous les trou-
vions irresponsables, incapables de
tout sentiment, enfin des êtres vils
pour tout dire!

Mais le chemin parcouru nous a
enseigné que ce bébé tout chaud
contre leur poitrine les émeut autant
que nous les femmes. Ils ont des
rêves… de grands rêves dont ils ne
parlent pas. Que souvent, ils se font
des promesses «toi mon enfant, je ne
te laisserai jamais».

Guider le samedi ces papas pourrait
faire croire à certains que nous
ne travaillons plus dans l’urgent, et
pourtant… 

Nous avons appris que la présence
du père est essentielle.

Dans cet espace que nous lui
offrons, dans le respect que nous lui
témoignons, le père découvre le rôle
qu’il a à jouer et son importance. 

Il comprend la nécessité de l’achat
d’un médicament, l’importance de
l’aide qu’il apporte pour changer le
bébé afin que la maman puisse se
reposer.
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Afin de pallier ce manque, durant les
années septante la communauté a
créé les programmes non scolarisés
(PRONOEI).

Un programme non scolarisé propo-
se une salle de classe voire deux,
construites avec l’argent de la com-
munauté, en général la plus pauvre
est défavorisée.

L’Etat envoie une jeune femme
qu’il charge de l’animation et dont
la formation a été de 3 jours de pra-
tique.

Une institutrice enfantine super vise
10 programmes non scolarisés.

On ne sera pas surpris donc de
savoir que la plupart de ces pro-
grammes manquent de tout…

C’est pour remédier partiellement à
cet état de fait et pour assurer à
chacun ce qui à nos yeux est un
droit, que nous avons, en 2007,
coopéré avec une équipe de tra-
vailleurs d’une division de NESTLE,
afin de remettre à neuf une de ces
«petites écoles».

Le toit était comme cela :

ENGAGEMENT DE LA COMMUNAUTÉ
AVEC LA COLLABORATION
DES ENTREPRISES                   Décembre 2007

Au Pérou, comme vous le savez peut-être, l’Etat n’a pas jugé indispen-
sable la fréquentation de l’école enfantine. Elle n’existe donc pas sous la
forme que nous lui connaissons en Suisse!

Les parois avaient bien besoin d’un
nettoyage et d’un coup de peinture
et les toilettes de réfections.

Il a été restauré.
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Tout a été réparé, peint, dans la joie.

Les couleurs ont pris le siège du pro-
gramme non scolarisé.

Les élèves se sont mis à rêver de jeux
et d’activités intéressantes.

Les plus petits ont été submergés
par l’émotion.

Pour redonner de la vie à la grisaille
environnante, on a planté des arbres
qui grandiront avec les enfants.



Depuis plus de 10 ans, le programme de croissance et dévelop -
pement est un espace propice à un bon début de vie.
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PROGRAMME DE CROISSANCE
ET DÉVELOPPEMENT COLLECTIF

Le fait de prendre soin de l’enfant
dès sa naissance nous permet de
réaliser un accompagnement solide
indispensable aux plus pauvres.

Notre présence durant les premières
semaines, permet d’enrayer la
plupart des problèmes comme
l’abandon de l’allaitement maternel.

Car il ne suffit pas de parler de ses
avantages, il faut détecter à temps
les difficultés physiques des mamans
(mastites, fissures du sein, etc…) et
lutter contre la tentation d’utiliser les
biberons.

En effet, beaucoup de médecins
recommandent l’emploi du lait en
poudre dès que la maman dit
qu’elle pense que «son lait n’est pas
suffisant».

Notre travail est de bien entourer la
famille et la maman pour leur
démontrer, au travers de pesages
successifs, que son lait est suffisam-
ment nourrissant et que ce mode
d’alimentation évite les diarrhées et

permet une meilleure croissance
de l’enfant. Cette année, plus de
800 mamans ont été suivies.

L’alimentation n’est pas tout. Il faut
ensuite éveiller la conscience des
parents.
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Nourrir, peser, mesurer un bébé n’est
pas suffisant pour lui assurer une
bonne santé.

Il faut s’occuper de lui, lui faire
découvrir son environnement.

Il faut lui parler afin qu’il se dévelop-
pe de manière harmonieuse et le
faire jouer pour stimuler son cerveau
et développer son potentiel intel-
lectuel.

Hélas dans le bidonville, tout
manque. Cette année nous avons
pu réaliser le suivi de plus de 1600
enfants (cela représente plus de
14’000 interventions éducatives).
Mais pour ce faire, nous ne pouvons
recevoir que les bébés de moins
d’un mois.

La demande avec des enfants de
2 à 6 mois, représente plus de 2000
enfants!
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XXXe PROMOTION DE LA GARDERIE
DE TALLER DE LOS NIÑOS

La trentième promotion des enfants de 5-6 ans qui partent vers
l’école primaire a été bien célébrée.

Suivant la tradition, 70 enfants ont
défilé dans leur tunique bleue et ont
fait leur révérence sous l’œil ému des
parents qui nous avaient confié leur
éducation durant plusieurs années,
puis la fête a commencé….

Pour la cérémonie, deux personnes
ont assisté symboliquement à ce
départ: José le mari de Christiane
comme parrain, Maria Isabel sa fille
comme marraine.

Ainsi, deux générations ont ouvert
une nouvelle période et pris congé
de l’ancienne.

Les petits élèves sont partis avec
comme cadeau, un sac à dos qui
les accompagnera durant l’année
scolaire 2008.
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La plus grande difficulté à affronter,
comme dans chaque programme
de placement dans le monde du
travail, est d’assurer à nos jeunes
élèves un espace de travail intéres-
sant, respectueux des normes et
enrichissant au niveau de la relation
professionnelle.

La rencontre avec des jeunes
femmes de moins de 25 ans venues
fréquenter ce programme nous a
révélé une nouvelle option dans
un secteur encore peu exploré:
le troisième âge. Nous allons donc
mettre sur pied une formation d’as-
sistante pour les personnes âgées.

GARDES D’ENFANTS ET BIENTÔT
ASSISTANTES POUR PERSONNES DU 3e ÂGE 

Durant l’année 2007, la formation des gardes d’enfants a été
maintenue.
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Les résultats obtenus dé -
mon trent que les enfants
qui y prennent part au
moins 7 semaines par tri-
mestre améliorent leurs ré -
sul tats scolaires.

Par ailleurs, les adolescents
eux aussi en retirent un
enseignement, ils sont plus
sociables, plus tolérants et
gèrent les conflits en évi-
tant d’avoir recours à la
violence.

En 2008, nous espérons offrir ce
service à plus de 700 enfants de
1re et 2e primaire, avec la colla-
boration de 200 adolescents
et de 70 étudiants d’école
nor  male.

«2 X1»  SUCCÈS À L’ÉCOLE PRIMAIRE
AVEC PARTICIPATION DES ADOLESCENTS

Durant l’année 2007, avec la collaboration de l’UNICEF nous avons
effectué le suivi des enfants et adolescents qui travaillent pour ce programme
afin de pouvoir en confirmer l’utilité.
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TALLER DE LOS NIÑOS 
DES FORCES ET DES CONVICTIONS UNIES

L’équipe de Taller de los Niños formée de professionnels de la santé et
de l’éducation, de personnel technique et d’auxiliaires représente presque
70 personnes. 

Aucune activité n’aurait été possible sans leur engagement
et leur conscience professionnelle. 
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Appel aux membres :

Le comité suisse recherche de l’aide !
Cette aide peut se réaliser en faisant partie ou non du comité.
Cette activité demande entre 2 et 5 heures de travail par mois.

Profil cherché:
➢ Une personne capable d’animer et de faire évoluer

le site Internet de l’association en le tenant à jour
à l’aide des documents envoyés par les divers membres
du comité. 

Pour toute information sur cette collaboration,
vous pouvez rejoindre le président, José Ticon, au 021 624’04’03

ou par mail : jose.ticon@hepl.ch

Projet photographies
Un des objectifs de «L’Atelier des Enfants» est «la sensibilisation en
Suisse, notamment des jeunes, au mode de vie dans les bidonvilles». 

Une majorité d’organisations de tous secteurs et domaines accordent
aujourd’hui une attention croissante à leurs campagnes visuelles,
que ce soit à des fins promotionnelles, publicitaires ou administratives.

L’image est mise en évidence, soignée, comme un outil communica-
tionnel dont la portée est irremplaçable. 

M. Raphaël Pasquini, photographe, a élaboré un projet autour de la
diffusion d’images sur les activités menées au Pérou. En août
prochain, il se rendra à Lima avec José Ticon (président de l’associa-
tion suisse) pour la première étape de la réalisation de ce projet qui
débouchera sur des expositions dans divers lieux et sur un nouveau
dépliant présentant l’association.

Le comité le remercie déjà de son travail placé sous le signe du
bénévolat.
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Beau succès pour la boutique d’Atelier des Enfants établie du 13 au
15  décembre à Pôle Sud à Lausanne dans le cadre du marché solidaire
organisé par la Fedevaco (Fédération vaudoise de Coopération)
et d’autres partenaires ! Le bénéfice se monte à plus de CHF 1800.–.
Un grand merci encore aux bénévoles regroupés pour l’occasion par
Francis et Marianne Deppierraz. 

Un grand merci à Germaine et Jean Rousseil
Au risque de blesser leur modestie légendaire, le comité tient à
remercier chaleureusement l’engagement immense de Germaine et
Jean Rousseil qui, depuis plus de 25 ans, donnent de leur temps pour
que vive l’association Atelier des Enfants. Ils ont animé la brocante
lors de nombreuses éditions de la kermesse à Palézieux et, chaque
année, ils ont organisé la très sympathique Soupe de l’Avent dans la
paroisse de Lutry, rencontre qui a vécu cette année son ultime édition.
Pour tous ces gestes d’amitié et de solidarité envers le travail mené par
Christiane Ramseyer, le comité leur adresse ses plus vifs remer -
ciements et il se réjouit de les retrouver comme participants aux
prochaines manifestations d’Atelier des Enfants.
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Contact :
Atelier des Enfants
Case postale 17
1610 Oron-la-Ville

Merci pour vos dons !

Compte postal depuis la Suisse: 10-55-7

Relation depuis l’étranger:
IBAN:   CH05 0900 0000 1000 0055 7
BIC:    POFICHBEXXX
Swiss Post – PostFinance
Nordring 8
3030 Bern - Switzerland

Dénomination
L’Atelier des Enfants, créé en 1978
par Christiane Ramseyer, est une
association humanitaire à buts non
lucratifs ni confessionnels régie par
les articles 60 ct et suivants du code
civil suisse.

Réalisations
Centres médicaux pédiatriques, une
pharmacie, garderies/écoles enfan-
tines, réfectoire enfantin, nombreux
foyers éducatifs, écoles de coiffure
et de couture, formation de gardes
d’enfants, différents programmes de
prévention et de santé tels que:
vaccinations collectives, créations
de réfectoires de quartier, contrô-
les des nouveau-nés, cours d’édu-
cation sexuelle, cours d’hygiène,
conseils aux mères afin d’éviter la
dénutrition et la malnutrition, parti-
cipation à une radio communau-
taire, etc.

Siège et buts
Le siège de l’association est à Oron-
la-Ville. Son objectif est de porter
son entière assistance à son as-
sociation soeur Taller de los Niños au
Pérou afin d’améliorer les conditions
de vie des plus démunis parmi la
population des bidonvilles de Lima.

Internet: www.atelierdesenfants.ch

Tél. 079 369 91 33


